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Burt etudıe ICI l’amıiıtie ef la soclete (la famılle, 1’Etat el l’Eglise)
chez ugustıin, a1nsı qUuU«C les themes la 101, la violence, la

eit la palX, le ecrıme el la punıtion.
L’amıtıe 1L’amour rec1proque est le fondement de la philo-

sophıe pratique d’Augustin, Calr L’unıte les etres humaıns
constitue le chemiın CeIS le bonheur. L’histoire de L’humanıite est
rıen d’autre qJuc L’histoire de la dıvisıon el du reftour 1’unıte. La
plus granded de la condıtiıon humaıne, C’est l’alıenation. Les
Causes de alıe&natiıon dıvısıon des esprıits SONT les tro1s VICes
j1en CONNUS la CONcupiscence harnelle, la curlosıte el L’ambıition
Ils OUS separent de Dieu ef des hommes. Maıs l’ethıque d’Augustin
pourraıt etre decrıte optimısme pleıin d’esperance, PAICC
qucC LI’homme peut atteindre le bonheur AVCC L’aıde de Dieu. Nous
SOMINMES forces almer eit le Tal OUS faıt des SCHS morale-
ment OnNns

OUur ugustin, L’homme est etre socı1al nature La COM-
unaute est 1en Burt rejette l’opiniıon de Hobbes ei de Nıetzsche
quı consıderalent la cCommunaute unec faıblesse eit mal
ugustin consıdere le marı1age el la amılle üuUnNne Communaute
d’amıs La relatıon ntre marı el femme (et enTants est fondee SUT
l’amıtie, SUT une unlon durable el spirıtuelle des En Ss’arretant
duxX obstacles l’amıtıe, Burt traıte longuement de l’egalıte el de l’ın-
egalıte de la femme. Comme ımage de Dieu el espri
ratıonnel la femme est C  Je L’homme Maıs Burt o1t QauSs1 unNc
subordination naturelle de la femme. donne tro1s 1)
la dıffe&rence TE la raıson speculatıve el la ralson pratique; 2) la
supposıtıon YJUC la speculatıon est superieure l’action; 3) la CONVIC-
tıon que€ les femmes SONT plus douees quı CONCETNe la SaHCSSC
pratiıque, ei les hommes plus doues quı CONCETINE la SAaHCSSC Spe-
culatıve. La subordination de la femme resSSort pas d’un defaut
naturel, ma1ıs une dıfference. La dıfference consıste ans CecCI1: la
femme des ONs SpeCI1aUX qu/elle utilise DOUT le blen-etre de la
amılle

La derniere partıe du lıvre est cConsacree la doectrine polı-
1que d’Augustin, theme prefere pPar ”auteur (pPp 120-227). urt
est pas d’accord AVEC Corcoran ei arkus quı pensent YJuUC
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tat est pas une SOCI1efte naturelle DOUI ugustın, Car anterı:eure-
ment la ute causee par le peche 11 auraıt pas de COE6TICI-
tıon, aquelle est essentielle DOUT tat La violence est morale-
ment PETIMISC ’'1ıl agıt d  une actiıon Dar
ordonne est a-dıre perturbe DaS ordre de uUuN1LVOIS Meme la

capıtale peut eifre moralement bonne INals seulement S 1 Dıieu
(et NON paSs homme) l’ordonne ugustın faıt UuUnNne dıstiınction
entre le Cads autodefense l est pas DECIMMIS de tuer quelqu u
eft le Cas de defense une 11 esft PCITIMIS de tuer
quelqu ugustin {TOU VE la craınte etre DUNI quelque chose de
salutaıre. Oormalement 11 adversaıre de la capıtale; l

approuvaıt seulement des Circonstances tres exceptionnelles.Les relations entre tat ei Eglıse dolivent etre telles UJuUC tat
est SCIVICE de Eeglise. Dans la CO  se AVCC le donatısme,
l’eveque Hıppone soulıgne qu«c les CI11ME6S cContre la relig10n
meriıtent la INeMEeEe punıtion quUuC autres CI11168S Maıs urt OUS faıt
reMarquer qu«ec L’attıtude ugustın est beaucoup plus SCVEOETIC
CN Vers les donatıstes CN VEOEIS les DAl1CNS les manıcheens les
Ju1fs Envers les derniers STOUDES la methode ugustın
plutöt Cce de la diıscussion

Dans lıvre 1en COMPDOSC ] agıl de themes essentiels de
la PENSCC augustinıenne Ils font qu«e de meriıte attention Je

al qUC quelques formuler Je voudraıs DaS appeler
Sans plus amıtıe la perfection de (p Car J OILS AInıl-
tı1e seulement aspect (meme DCU commun) de du
prochaın et dernier peut ”’amıtie du VIC
Je SU1S d’accord aAVECC auteur declarant quUC la femme est >  le
”’homme de Dieu eft eSprıt ratıonnel Burt
herche la subordinatıon de la femme chez ugustıin ans les ONs
femiıinıns AVEC lesquels elle sert la VIC famılıale (pp 105 111) Per-
sonnellement || ugustın acceptaıt sımplemen OPINION
de SON emps selon Jaquelle la femme devaıt etre SOUMIS SON INarı
ef Iu1 obeır du des Circonstances normales ugustin
ustre subordination une anleTre fıgurative Dar la dıfference

la LTalson speculatıve el la [alson Ce est üUlle
illustration de subordinatıon, ugustin declare explicıtement JUC
la femme possede la INeME nature ratiıonnelle YJUC homme., cContem-
platıve eft pratiıque.
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